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Tarologue à Blonay 
 

La bonne étoile 
 

Tarologue à Blonay, Nina Montangero (photo) ne sait plus où donner de la tête. Son cabinet ne désemplit pas et 
son livre est un succès en Suisse et en France. Confrontée au stress, la gent humaine ressent, semble-t-il, plus 
que jamais le besoin de retrouver ses repères. 
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La tarologue blonaysanne Nina Montangero a du pain sur la planche 
 

Ce siècle sera spirituel ou ne sera pas 
 
Un millier d’exemplaires de son livre édité en mars dernier ont été vendus: confrontée à des rythmes de vie 
effrénés, la gent humaine ressent, semble-t-il, plus que jamais le besoin de retrouver ses repères. 
 
«Je suis une "déclencheuse", pas une faiseuse de 
miracles! chacun possède les réponses à ses 
propres questions enfouies dans son subconscient, 
mais la majorité des personnes ne savent pas 
comment y accéder. Or, dans le tarot, c’est le 
subconscient qui sort les cartes…» Depuis trois ans 
qu’elle pratique le tarot professionnellement, la 
blonaysanne Nina Montangero joue cartes sur table, 
avec beaucoup d’humilité. 
 
UNE LARGE CLIENTELE 
C’est sans doute pourquoi elle a rencontré l’estime 
d’une large clientèle dont bon nombre d’esprits 
«cartésiens». Aujourd’hui, son cabinet ne désemplit 
pas et affiche complet jusqu’en janvier prochain. Son 
livre, «Le tarot, outil de développement personnel», 
édité en mars dernier, est un succès de librairie: un 
millier d’exemplaires vendus en Suisse et en France 
depuis lors. «La grande majorité de mes clients ne 
viennent habituellement qu’à une seule séance au 
cours de laquelle je leur donne toutes les clefs pour 
qu’ils parviennent à gérer leur situation eux-mêmes. 
Je ne veux pas de dépendance», précise Nina 
Montangero. 
 
«LE MONDE CHANGE» 
Comment la tarologue explique-t-elle cette réussite? 
«Le monde change. Les gens sont de plus en plus 
prêts à s’ouvrir à de nouvelles voies. Ils se rendent 
davantage compte que leur corps (esprit compris) est 
une machine à réaliser leurs rêves. Si, par le passé, 
on avait, en outre, encore du temps, ce n’est 
apparemment plus le cas aujourd’hui où le stress 
règne en maître. 
 
Surchargés, les médecins consacrent moins de 
temps à écouter leurs patients. Ils leurs demandent 
uniquement ce qui ne va pas avant de ne soigner 
exclusivement les symptômes d’un mal, sans 
forcément chercher à en connaître la cause 
profonde. Mon travail, dans le domaine de la santé, 

n’en est pas moins complémentaire au leur, pour ce 
qui concerne les maladies psychosomatiques 
notamment.» 
 
THERAPEUTE DE L’AME 
Le travail de cette thérapeute de l’âme ne se limite 
évidemment pas à ce domaine. Jusqu’ici, elle a vu 
défiler dans son cabinet des personnes âgées de 3 à 
84 ans, issues de tous milieux et avec des 
préoccupations forts différentes: un homme qui 
hésite entre deux femmes, un couple au seuil de la 
rupture, des étudiants à la veille d’examens, une 
adolescente soucieuse de son avenir professionnel, 
un entrepreneur au bord du gouffre, des personnes 
gravement malades, des chômeurs, des hommes et 
des femmes en proie à de multiples déboires 
sentimentaux ou encore bon nombre de curieux 
désireux de pouvoir anticiper les évènements. Prix de 
la séance d’une heure: 100 francs. 
Dans son livre, la tarologue s’adresse également à 
tous. 
 
A L’AGE DE SIX ANS 
C’est à l’âge de six ans que Nina Montangero s’est 
aperçue qu’elle ne ressemblait pas à ses camarades. 
Disposant d’une grande intuition, elle avait de 
surcroît la capacité de voir ce qui allait survenir. 
 
«A l’âge de 10 ans, j’étais en camp de ski à Leysin. 
J’ai eu un flash qui m’a permis de voir venir une 
tempête et une panne d’électricité. Je l’ai dit, mais 
personne ne m’a crue. Nous nous sommes perdus 
au sommet de la Berneuse. Mes camarades 
débutant à ski et moi avons évité de justesse de 
tomber dans un trou avant de rentrer sains et saufs 
de nuit au chalet. Dès lors, je n’ai plus vécu ma 
différence comme une tare et j’ai effectué mes 
propres recherches un peu partout dans le monde 
jusqu’à ce je rencontre des gens comme moi. Après 
avoir trouvé des guides, j’ai testé plusieurs supports 
(numérologie, astrologie, pendule, etc.). J’ai 



finalement jeté mon dévolu sur le tarot, qui me 
convient le mieux: pas besoin de connaître mon 
interlocuteur, les cartes parlent d’elles-mêmes. En 
fait, pour moi, elles confirment ce que je ressens.  
Mon don s’est encore amplifié à la suite d’un accident 
(que j’avais pressenti!) et qui m’a fait passer 
quelques secondes de "l’autre côté".» 
Egalement hypnothérapeute diplômée, Nina 
Montangero a, aujourd’hui, pignon sur rue et 
collabore étroitement avec des médecins, des 
psychologues, des psychiatres et des thérapeutes… 

Le livre «Le tarot, outil de développement 
personnel», est en vente en librairie. 
Renseignements: 021/943 47 39 ou 
http://www.ninamontangero.ch 
 
Nina Montangero sera présente au Salon du tarot à 
Martigny (entrée libre), les 7, 8 et 9 septembre. Elle y 
donnera deux conférences (vendredi à 20h et 
dimanche à 17h) sur le tarot, outil de développement 
personnel. 

Claude BEDA 
 
 
A la découverte de soi 
 
«Le hasard n'existe pas. Un jour on me l'a défini 
comme étant le chemin qu'emprunte le Divin pour 
voyager incognito. » Psychologue à Nyon, Martine 
Oswald soutient la démarche de Nina Montangero : 
«Notre inconscient nous parle à longueur de journée, 
empruntant tous les chemins possibles pour accéder 
à notre conscience : sensations, rêves, émotions, 
pensées, douleurs, maladies... Tous ces messages 
viennent de l'intérieur de notre être et se dirigent vers 
l'extérieur de celui-ci. 
 
LES RAVAGES DU STRESS 
Malheureusement, dans notre société moderne, toute 
notre attention est tournée à l'extérieur de nous et 
nous n'apprenons pas à nous concentrer sur notre 
être intérieur. Ces informations, de plus en plus 
nombreuses et rapides, créent du stress. Nous 
tombons malades ou développons des carapaces de 
protection fermant ainsi toutes les issues possibles et 
aussi les messages de notre inconscient. C'est ainsi 
que nous avons perdu la faculté d'écouter nos 
pensées, attitude encore présente dans certaines 
cultures orientales. D'ailleurs, c'est un exercice 
difficile puisque nous avons entre 25 et 30 pensées 
par seconde. La plupart de nos pensées et les 
messages de notre inconscient passent ainsi 
incognito dans nos vies. Or, notre pensée est 
créatrice. Le Dr Deepak Chopra, américain, explique 
très bien le passage de la pensée à sa concrétisation 
dans notre réalité matérielle. J'ai vu un de mes 
patient obsédé par la crainte d'avoir un cancer, se 
créer cette maladie une année plus tard à force d'y 
penser. Nous sommes tous cocréateurs de nos vies. 
Lorsqu'on questionne le tarot, nous tirons les cartes 
«au hasard», c'est-à-dire que notre inconscient les 
choisit pour nous. Le rituel de les prendre une à une 
avec la main gauche a pour but de solliciter notre 
hémisphère cérébral droite, partie de notre cerveau 
responsable de l'intuition, de la créativité. Les cartes 
ainsi tirées devant nous reflètent des messages de 
notre être profond. Nous possédons tous de 
l'intuition, mais n'en faisons pas nécessairement 
usage. Les femmes sont plus enclines à faire 
travailler leur cerveau droit alors que les hommes 
utilisent plus fréquemment leur cerveau gauche 
(rationnel, analyste, logique, séquentiel, linéaire) 
centré sur le monde extérieur. Ce dernier cherche en 
 

 
permanence à interpréter les informations qu'il reçoit. 
J'ai rencontré plusieurs médiums qui utilisent les 
cartes comme support à leur intuition. De nombreux 
voyants sont excellents pour recevoir les informations 
intuitives de leur cerveau, mais sont ensuite 
incapables de les exprimer clairement par le biais de 
leur cerveau gauche (faculté de langage). J'ai 
remarqué, en outre, qu'un bon médium est doté 
d'une belle dimension spirituelle, à savoir que c'est 
un être sain, équilibré et rayonnant qui oe uvre par 
amour pour autrui. Il possède, en cela, une foi, celle 
de la vie. Je relève, par ailleurs, que toute prédiction 
qui nous est faite, parle d'un avenir possible mais pas 
obligatoire. Je suis persuadée que nous n'avons pas 
un seul avenir mais une palette de tous les avenirs 
possibles. Nous choisissons donc plus ou moins 
consciemment notre destinée. Notre inconscient, qui 
a une longueur sur nous, «choisit» la situation de vie 
où nous allons pouvoir expérimenter quelque chose 
et nous faire avancer dans la connaissance. Si nous 
comprenons la raison de telle situation, alors notre 
inconscient nous offre une nouvelle expérience. Par 
contre, si nous traversons notre vie sans conscience, 
nous répétons les mêmes expériences, parfois avec 
plus d'intensité et notre inconscient choisit un mode 
de signaler plus fort, plus persuasif (maladie, 
accident) pour se faire entendre. J'encourage les 
gens à faire d'avantage confiance à leur être 
profond.» 
 
PRISE DE CONSCIENCE 
Le livre de Nina Montangero à été préfacé par le 
médecin veveysan Luc Moudon qui commente : 
«... Le hasard ne commence-t-il pas dès que l'on 
cesse de paramétrer ? Inversement, se ranger au 
déterminisme revient à nous situer tel le spectateur 
au cinéma, qui regarde le film se dérouler sans 
pouvoir intervenir (...) Le tarot est une technique 
parmi d'autres qui peut servir de support aux 
personnes bienveillantes et bien inspirées : il ne 
s'agit pas de prédire ce qui n'est pas 
compréhensible, mais de guider le récipiendaire dans 
son aventure terrestre par l'intermédiaire de 
l'interprète – forme de prise de conscience d'identité 
par effet de miroir.» 
 
C.B. 

 



«Un ami qui vous veut du bien» 
 
Votre intuition ne vous trompera jamais, explique Nina Montangero. En revanche, vos parents, vos amis et votre 
entourage et même vos animaux domestiques peuvent le faire consciemment ou inconsciemment. 
 
A entendre Nina Montangero, tout le monde à la 
capacité de pratiquer le tarot. «Il suffit pour cela de 
développer son intuition et sa sensibilité, tout en 
lâchant prise sur son mental. Il s'agit aussi de 
prendre conscience en ses capacités. J'ai aussi dû 
vaincre ma timidité et mes peurs. Auparavant, j'étais 
secrétaire... », explique la tarologue qui évoque sa 
méthode : «Lors du tirage des douze maisons, 
j'utilise d'abord les vingt-deux arcanes majeurs et, 
ensuite, je confirme par des arcanes mineurs. Je tire 
autant d'arcanes mineurs que nécessaire, jusqu'à 
obtention du positif. Plus il y a d'arcanes mineurs, 
plus le chemin à parcourir sera long. Ce n'est qu'un 
avertissement. Pour moi, le négatif constitue des 
points faibles à transformer en points forts. On peut 
toujours se transformer si on le veut vraiment ! Je dis 
toute la vérité mais avec psychologie et prudence. La 
personne apprend ainsi le chemin à suivre pour 
réussir. Elle n'en garde pas moins son libre arbitre : 
c'est à elle de décider ! Le tarot propose et l'individu 
dispose...» 
 
LA VOIE A SUIVRE 
Dans le tirage karmique, seuls les vint-deux arcanes 
majeurs sont utilisés. Les quatre premières lames 
tirées indiquent les points forts, utilisés ou non, de la 
personne. Les quatre suivantes dévoilent les vies 
antérieures et les points faibles à transformer. La 
troisième donne révèle ce que l'individu doit 
extérioriser et la quatrième ce qu'il y a à faire. Enfin, 
une dernière lame indique la situation actuelle de la 
personne. 

 
«CHACUN EST MAITRE DE SON DESTIN» 
«Si certaines cartes inspirent d'autres sentiments à la 
personne interrogée qu'à moi-même, je lui 
recommande de ne pas s'arrêter sur ce que j'ai 
ressenti mais de se fier à son intuition. Personne ne 
doit se laisser écarter de son propre chemin ! 
L'intuition ne trompera jamais. En revanche, vos 
parents, vos amis, votre entourage et même vos 
animaux domestiques peuvent le faire consciemment 
ou inconsciemment. Votre intuition, c'est votre Vous 
intérieur, donc votre ami intime. Encore une chose : 
le tarot indique ce qui peut se passer et non pas ce 
qui va forcément arriver. Nous sommes les seuls 
maîtres de nos propres décisions. Provoquez 
toujours le destin et s'il est en accord avec vous, 
foncez ! Si ce n'est pas le cas, acceptez le passage 
"difficile" et essayez de comprendre pourquoi vous 
devez passer par là.» 
 
«L'AURA EST VISIBLE» 
Nina Montangero a, de plus, la faculté de voir les 
auras. «C'est beau, mais de toujours voir les auras, 
ce n'est pas évident. Cela m'est néanmoins très utile 
lors de mes séances. Il s'agit d'un champ 
énergétique qui entoure notre corps. Grâce à cette 
faculté, je peux savoir si quelqu'un est en pleine 
forme, heureux, triste. Par exemple, si une personne 
ment, son aura prend une couleur rouge...» 
 
C.B. 

     
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
Légende photo : Nina Montangero:  
"Je suis une déclencheuse, pas une faiseuse de miracles !" 

 
 
 
 
 
 
 
 
 


